
CAPLP – CONCOURS EXTERNE 

 

EPREUVE DE LETTRES 

 

Abbé Prévost, Manon Lescaut, 1733, lignes 1910 à 1946 

Point de grammaire : les temps du passé de la ligne 1 à la ligne 11. 

 

À partir d'un texte littéraire tiré d'une des œuvres au programme du concours et d'une question de 

langue référée au programme des classes de CAP et de baccalauréat professionnel, le candidat élabore 

une séance d'enseignement pour un niveau qu'il détermine, en justifiant son choix. 
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L'innocence de nos occupations, et la tranquillité où nous étions continuellement, 
servirent à nous faire rappeler insensiblement des idées de religion. Manon n'avait 
jamais été une fille impie. Je n'étais pas non plus de ces libertins outrés, qui font 
gloire d'ajouter l'irréligion à la dépravation des mœurs. L'amour et la jeunesse 
avaient causé tous nos désordres. L'expérience commençait à nous tenir lieu d’âge ; 
elle fit sur nous le même effet que les années. Nos conversations, qui étaient 
toujours réfléchies, nous mirent insensiblement dans le goût d'un amour vertueux. 
Je fus le premier qui proposai ce changement à Manon. Je connaissais les principes 
de son cœur. Elle était droite, et naturelle dans tous ses sentiments, qualité qui 
dispose toujours à la vertu. Je lui fis comprendre qu'il manquait une chose à notre 
bonheur : C'est, lui dis-je, de le faire approuver du Ciel. Nous avons l'âme trop belle, 
et le cœur trop bien fait l'un et l'autre, pour vivre volontairement dans l'oubli du 
devoir. Passe d'y avoir vécu en France, où il nous était également impossible de 
cesser de nous aimer, et de nous satisfaire par une voie légitime ; mais en Amérique, 
où nous ne dépendons que de nous-mêmes, où nous n'avons plus à ménager les lois 
arbitraires du rang et de la bienséance, où l'on nous croit même mariés, qui 
empêche que nous ne le soyons bientôt effectivement, et que nous n’anoblissions 
notre amour par des serments que la religion autorise ? Pour moi, ajoutai-je, je ne 
vous offre rien de nouveau en vous offrant mon cœur et ma main ; mais je suis prêt 
à vous en renouveler le don au pied d'un autel. Il me parut que ce discours la 
pénétrait de joie. Croiriez-vous, me répondit-elle, que j'y ai pensé mille fois, depuis 
que nous sommes en Amérique ? La crainte de vous déplaire m'a fait renfermer ce 
désir dans mon cœur je n'ai point la présomption d'aspirer à la qualité de votre 
épouse. Ah ! Manon, répliquai-je, tu serais bientôt celle d'un roi, si le Ciel m'avait 
fait naître avec une couronne. Ne balançons plus. Nous n'avons nul obstacle à 
redouter. J'en veux parler dès aujourd'hui au Gouverneur, et lui avouer que nous 
l'avons trompé jusqu'à ce jour. Laissons craindre aux amants vulgaires, ajoutai-je, les 
chaînes indissolubles du mariage. Ils ne les craindraient pas s'ils étaient sûrs, comme 
nous, de porter toujours celles de l'Amour. Je laissai Manon au comble de la joie, 
après cette résolution.  
 

 


